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proposa lui-même; pour être admis au nombre des Académi­
ciens. Je fis ensuite la lecture de votre le t t re , et la Compagnie 
vous reçût unanimement, et avec toutes les marques possibles 
de distinction. Je fus chargé de vous écrire au nom de l'Acadé­
mie pour vous en donner avis ; c'est une commission dont je 
m'acquite avec plaisir , non seulement comme secrétaire de la 
Compagnie , mais encore comme votre ami particulier. Si vous 
le souhaitez je vous envoierai une copie de nos s tatuts , afin que 
vous connoissiez et la nature de nos occupations, et l'étendue de 
vos engagemens. Puisque vous voilà initié dans nos mis teres , il 
est juste que je vous apprenne ce qui se passa dans le reste de la 
séance. On fit l'élection d'un nouveau directeur, et d'un vice-
directeur. Le choix de la compagnie pour la fonction de directeur, 
tomba sur M. le président Dugas, magistrat qui possède toutes 
les vertus civiles et académiques dans un éminent degré ; et la 
fonction de vice-directeur fut déférée à M. de Glatigny avocat gé­
néral , qui se distingue par son savoir et par son éloquence. On 
lut ensuite quelques pièces de lit térature, et enfin on désigna 
celui des Académiciens qui doit faire un discours dans la p ro­
chaine séance. Vous savez sans doute que nous nous aesemblons 
une fois chaque semaine , et que les Académiciens font un dis­
cours chacun à leur tour. Nous souhaiterions que vous pussiez 
assister a toutes nos assemblées, mais en votre absence nous 
comptons que vos ouvrages viendront quelquefois y tenir votre 
place. C'est un tribut que vous nous devrez désormais, comme 
membre de notre Académie, et la lecture que nous en ferons sera 
une de nos plus agréables et plus utiles occupations. Je suis avec 
un attachement fort sincère, monsieur, votre très-humble et très-
obéissant serviteur. 

BROSSETTE. 

Dans la dernière assemblée de l'Académie, qui fut tenue lundi 
dernier, monsieur , je lus votre discours en forme de remercî-
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